Citoyens, citoyennes, spectatrices, spectateurs,

Au moment de vous dire d’éteindr’ vos combinés,

Deux minutes d’attention, ce n’est pas un quart d’heure,

Deux minutes seulement pour un communiqué.

Vous l’aurez remarquer : c’est en alexandrins

Que nous nous exprimons. Nous sommes des comédiens,

Nous somm’s des techniciens, chanteuses et baladins,

Eclairagist’s, accessoirist’s ou musiciens.

Nos vers de mirlitons ne sont pas moliéresques,

Raciniens, hugoliens, mais plutôt à mi-temps.

Car vous le devinez dans tout’s ces arabesques

Car le mot est lâché : nous sommes intermittents !

Encore eux direz-vous, encore elles pensez-vous :

La situation est grave mais pas désespérée !

De quoi se plaignent-ils, ils sont encore debout ?

Voici l’information par nous, interessés.

C’était dans la nuit du vingt et un mars dernier,

Tous les représentants du Patronat Français,

Et la CFDT, FO, CFTC

Ont signé un accord : les chômeurs sont sauvés !

En fait de sauvetage, tous les droits sont rognés

Et même  reniés pour les intérimaires,

Il y a du chômage, les chômeurs doiv’nt payer,

Artistes et techniciens rejoignent les précaires.

Le ministr’ du travail, il s’appelle Rebsamen :

L’assurance chômage passe par son agrément,

Signons la pétition pour pas qu’il dise « Amen »,

Mettons tout’ la pression sur ce gouvernement.

Artistes et techniciens, nous voulons travailler,

Vivre de nos métiers, vous émouvoir, vous plaire.

Nous marchons pour la Cultur’ depuis février

Nous ne voudrions pas marcher pour la Colère.

